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Par un vent de 40 à 45 milles à l'heur»

L'incendie détruit une grange 
et cause la perte de $5,1

Pour le secteur Industriel

l n inrrndie attisé Pdr di s 
bourrasques de \»nt allant de 
4ft a 45 milles a I heure, a lase 
au sol une tirante et * est corn 
munique a un< autre samedi 
soir. dans le rang St Jean 
Ouest à St Maurice 

Les étincelles provenant du 
brasier ont ete poussées jus 
qu'a environ un demi mille, au 
plus fort de l'incendie, ris

dr et effilai e intervention ries 
pompiers volontaires de St 
Maurice, et par la suite, de 
ceux de St Louis de t rance,
que les flammes ont pu être 
circonscrites

I,e feu s est communiqué, à 
Cinq reprise,, a une grange et 
a on hangar propriété de M.
(Voir l.’lncendle page 141
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402 Levloletto, Trels-Rlvlèroe.

HETRES d- BTRFATi ' TELEPHONE

dp 9 hrps a m à midi, 
dp 2 hrea p m. à 5 hre* Bureau: 378-1922

V
p. m. du lundi au vendredi Res.: FR 6-3397

A LOUER

STATION DE SERVICE
TRES BIEN SITUEE DANS UE

CENTRE DES AFFAIRES
A TROIS-RIVIERES

* Condition» exceptionnelles

* Capital requi» i discuter

ECRIRE A CASIER 8902 
LE NOUVELLISTE 
TROIS-RIVIERES

* Cette offre est bonne seulement jusqu’au 
30 novembre 1963.

Prudential Finance Corporation Limited
offre des

BILLETS GARANTIS
portant un intérêt à

6’/4%
pendant 365 jours

125% de valeur garantie détenue par contrat fiduciaire
Minimum de $1000.00

'REMARQUE: En vigueur le 30 no­
vembre 1963. le taux d"intérêt sur let 
billet» garantis de Prudential Finance 
sera réduit ê 6% pour 365 jours.

Pour de plus amples détails et 
demandes d’achat, veuillez communiquer avec:

M. I. IEGAUIT ou M N -W. BARTHURST 

Prudential Finance Corporation Limited 

125S, rue Université, Montréal, P. Q 

Tél.: UN 6-6672
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quant par ce fait une ronfla 
^ration

Lon rvalue a environ $5.000, 
la valeur de la machinerie a 
enrôle et de la recolle de 
loin qui ont ete detrudes par 
les flammes Heureusement on 
a réussi a sauver les animaux 
de M Emile Pruneau, le pro 
priètaire de la ferme

L'alarme a été sonnee a Sh. 
20 p m ( est crüre a la rapi

Projet de règlement de zonage

O* -v
(Photo I* Nouvelliste)

ON A DEVOILE, hier après-midi, le monument consacré 
à la mémoire du Père Jacques Buteux. le monument 
s éleve dans le secteur des Appartements Jacques-Buteux 
de la paroisse St-Pie X et est I oeuvre d un céramiste 
d origine trifluvienne, M. Jean-Jacques Spenard. Ci-haut, 
de gauche a droite, le chanoine Denis Clément, chance­
lier, qui représentait Son Excellence Mgr Georgs-léon Pel 
letier, M. Hervé Biron, president de la Société d Histoire 
régionale, San Honneur le maire Gérard Dufresne, le 
Dr Conrad Godin, trésorier de la Société d Histoire régio­
nale, l obbé Emile Clement, curé de St-Pie X, M. Frank 
Spenord, homme d affaires de Trois-Rivières.

M. Hervé Biron évoque la belle 
histoire du Père Jacques Buteux
Qui était au just* Jacques s'appliquant é aider les In 

Buteux"' Il revint a M. Hervé diens qu'ils initiaient a I agn 
Biron, president de U Société culture Mais les Iroquois corn- 
d Histoire resionale. de repon- mençaicnt a enserrer le bourg 
dre à cette question a l’issue de Trois Rivieres, 
d un banquet qui suivit le de- "Au cours <]e ''0v'’e
voilement du monument à la dans le haut St-Maunee. le re

L'Atelier d urbanisme et d ar 
chitectuie pavsagiste a remis 
à la cite de Trois Riv ieres un 
protêt de règlement de ronace 
pour la rone industrielle Ce 
reglement supplique à la zo­
ne industrielle délimitée par 
la rue Ste Marguerite la con­
centrique "C" (rue (lirard) la 
rue Marie de l’Incarnation, la 
rue Pere Daniel, la rue t'ham 
berland le boulevard Boval 
i route \o 2» et la concentri­
que "K" (le prolongement du 
boulevard des Récollets).

Cette zone est divisée en 
secteurs caractérises comme 
suit industrie légère artisa­
nat. commerce de gros corn 
prenant les etablissements qui 
suivent, pourvu qu'ils ne se 
retrouvent pas dans ri autres 
classements, soit les ateliers 
de réparation, ateliers de net­
toyage et de teinture automo­
biles. usagées et vente, auto­
mobiles. reparations, boulange­
ries. boutiques, ou ateliers rie 
reparations, buanderies, confi­
series. commerces de gros en 
général, entrepots de marchan­
dises sauf les matières explosi­
ves. garages de remisage pour 
camions autobus etc et 
autres véhicules moteurs, ma 
chinerie lourde, vente, poste 
de ravitaillement

Le deuxième seoteur se rap­
porte à l'industrie moyenne, 
entrepôt, commerce de gros, 
comprenant les établissements 
qui suivent, pourvu qu'ils ne 
se retrouvent oas dans d'au­
tres clsssem i*. Sont classés 
dans eette categorie les établis- brication de tuiles, terra cot-

Zir. ferroviaire, d» sont remplies ») une h.bit.
bouteillage, entrepot d# bière, 
appareils éleetnques enseï 
gnes lumineuses construction 
de panneaux réclame produits 
ouvres, ferblanterie, fabrica 
lion de portes et châssis, char­
pente menuiserie, instruments 
de musique fabrication de meu­
bles. nbiets de cuir et rhaus 
sures sans tannerie, imiets. fi 
latines textiles. buanderfF, 
nettoyage pies-ages. teinturerie 
ménagère, fabrication d'eau ga 
zeuse.

L'industrie lourde comprend 
les établissements qui suivent, 
pourvu qu'ils ne se retrouvent 
pas dans d autres classement»
Sont classés dans cette caté 
gone les etablissements dont 
1 exploitation entraine les o- 
pérations suivantes cour à 
bois et â charbon, brasserie, 
traitement du tabac fabrica­
tion de cigares et cigarettes, 
savons, assemblage nustage et 
montage mécanique, soudure 
autogène, ateliers de répara­
tions cours et entrepôts de 
matériaux de construction cour 
à bois, marbrerie et taille de 
pierre, fabrication des produits de. du chlorure rie chaux, de 1 a« 
chimique», peinture, vernis eo- phalte. de l'ammoniaque, fabri- 
lorant». teintureries Industriel- cation des matières plastiques 
les, distillation et dénaturation cellulose, pyrosvlme, coton 
de l'alcool, huiles et produits poudre, 
huilés pour fins domestiques, 
fabrication des acides désinfec­
tants et insecticides, fabrica­
tion des colles, des cires, des 
produits à polir, exploitation 
des carrières, fabrication du 
ciment, de la chaux, du gyp­
se. du plâtre, briqueterie, fa

viaire. cours ferroviaires 
triage pilonnage des mate 
r.aux de rebut, broyage des
véhiculés automobiles necesM
tant des forges à matrice mi 
notenr raffinerie de sucre de 
sel. extraction des grii.sses fa 
brication el preparation des en 
grais. fabrication de la géla­
tine. huilerie et fabrication 
des produits huilés, traitement 
des ns. distillerie de goudron 
et fabrication de ses produits, 
fabrication et traitement de la 
creosote, fabrication de la pu! 
pe et de ses sous produits, tan 
nage, séchage et traitement 
des peaux, abattoirs et parcs à 
bestiaux fumage de poisson, 
engrenage du coton peigna 
ge dégraissage et cardage de 
la !»ine. raffinerie et réserve 
de pétrole d'huile brute iLs* 
phalte de potasse fabiTci- 
tmn et traitement du ciouj- 
chouc, fabrication et dépôt de 
matières explosives, industries 
gazières et cosenes. fabrication 
et stockage de gaz acétylène, 
du noir de fumée rie 1 air liqui- 

1 l’i

RMdenre
Dans les secteurs réservés 

aux industries, des habitation»

lion de deux logements au ms 
ximum par industrie occupant 
un minimum de 100 000 pinfi 
carrés: b) que l'habitation vnt 
installée sur un lot a front da 
rue et forme une unite resnjon 
tielle distincte de» batiments 
industriels; c) qu il soit mu,.

(Voir Projet de page ISi

1

Location

machino» à 
écrire

1547 rue Notre-Dama 

Téléphone FR. 5-143]
J

mémoire de ce missionnaire.
U» monument, situé angle Pa­
pineau et boulevard des Re­
collets. fut dévoilé par Son 
Honneur le maire Gerard Du­
fresne. béni par l'abbé Emile 
Clement, curé de la paroisse 
St Pie X. il est l'oeuvre d un 
céramiste d'origine trifluvien­
ne. M Jean Jacques Spenard

Apres une reception offerte 
par la commission scolaire d*
Trois Rivières, un banquet ré­
unit les membres de la Socié­
té d'Histoire régionale au Châ­
teau de Blois Le conféren­
cier. M- Herve Biron, relata 
naturellement l'histoire de cet 
te vie illustre celle du Père 
Jacques Buteux II remplaçait 
Mgr Albert Tessier. D d., re­
tenu par la maladie

"Jacques Buteux est né â 
Abbeville, en Picardie, en a- 
vril 1600, sciait joint a la 
Compagnie rie Jésus, a Rouen, 
le 2 octobre 162U. Il reçut la 
prêtrise vers 1 époque ou U fut 
envoyé au Canada en 1H34. L'u­
sage chez les Jésuites consis­
tait alors â dépêcher daqs les 
missions ou ils devaient s y 
dévouer, les candidats au Sa­
cerdoce, et c est la qu ils e- 
talent ordonnés prêtres par 1 é- 
véque du lieu.

Arrivé à la fin de l été, le ----- - „
Père Buteux fut dirigé vers l'évangélisation des Indiens

ligieux fut assailli par des pa­
rents qui désiraient faire bap­
tiser leurs enfants. Les con­
fessions donnèrent sujet au 
Père Buteux de s'étonner. I-es 
Indiens, du moins ceux de cet­
te mission, apportaient beau­
coup de sérieux à cet acte re­
ligieux Ils recouraient à tou­
tes sortes de procédés pour 
bien se souvenir de leurs 
manquements Quelques uns 
collectionnaient des bâtonnets 
rie diverses longueurs, suivant 
le nombre et la gravité de 
leurs fautes D'autres «e ser­
vaient d une écorce de hou 
lean sur laquelle ils avaient 
inscrit des lignes plus ou

M Raymond Douville. ancien 
president de la Société d his­
toire et sous secretaire de la 
province, a suggéré que Ion 
réédite le journal du Pere Jac­
ques Buteux. qui selon lui. en 
plus de sa valeur historique est 
une grande oeuvre littéraire.

Le chanoine Denis Clement, 
chancelier ajouta en dernier 
lieu la cérémonie d aujour- 
d hui est un acte rie justice car 
elle sert a reconnaître publique­
ment les mérites du fondateur 
de l'Eglise Trifluvienne. qui a 
peiné ici durant dix huit »n- 
nees et a donne sa vie pour

sements dont l’exploitation a 
pour but la fabrication, la 
confection, la réparation, la 
transformation ou l'empaque­
tage des produits tels que bis­
cuiterie, boulangerie, bonbons, 
laiterie et produits laitiers, 
produits pharmaceutiques, to 
boratoires. entrepôt de cosmé­
tiques, articles de toilette, em-

ta et autres produits eerami 
ques. ainsi que blocs de ciment, 
scieries. usines métallurgi­
ques transformation du mine­
rai de fer. fonderie de fer. de 
fonte, d'acier, fonderie d'é­
tain. de cuivre de zinc, d'a- 
lutninium. traitement des mé­
taux. soudure • trempe • allia­
ge - laminage, four à coke, a-
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Trois Rivieres avec le Pere 
Paul Lejeune Le Pere Buteux 
véritable fondateur de l'Egli­
se trifluvienne. devait y de­
meurer dix huit ans, c'est-à- 
dire jusqu â sa mort

Il s est surtout préoccupé 
d évangéliser les Indiens. Il 
remonta le St Maurice â plu­
sieurs reprises, dans 1rs condi­
tions les plus pénible, qui 
soient, afin de porter la foi 
aux bourgades éloignées.

Les croyances populaires du 
temps voulaient que les blancs 
amènent avec eux la maladie 
et la mort (fait que la scien­
ce a aujourd’hui prouvé). 
C'est ce qui explique l'achar­
nement avec lequel les Iro­
quois ont combattu les pre­
miers habitants du pays. Cet- 
te lutte rendait pénible le tra 
i ai! des missionnaires et si 
l'on atoute s eela I âpreté du 
climat de notre pavs en re» 
temps lointain,, on comprend 
qu elle dut être la somme de 
courage et d énergie déployée 
par ces missionnaires.

"Neuf ans plus tard c'est J- 
dire quinze ans apres la fon­
dation de Trois Rivières. la 
mission avait beaucoup grandi. 
1*« Jésuites comptaient cinq 
religieux, dont trois Père, et 
deux Frères, plus six domes 
tiques occupés aux travaux de 
la terre pour les religieux et

Le banquet était preside par 
le docteur Conrad Godtn.

moins longues suivant le mê­
me entere de gravité."

l.e Père Buteux devait mou­
rir à l'action. "Ils poursuivi­
rent durant un mois leur mar­
che pénible. escaladant les 
montagne», côtoyant les préci 
pices et glissant a travers les 
remous de l indomtable St- 
Maurice. A ce moment, la fa­
mine devenant de plus en plus 
menaçante, le groupe se dis­
persa. l.e Pere Buteux resta 
en arriéré avec un Huron et le 
soldat Fontarabie. Le 10 mai, 
alors qu ils traversaient leur 
troisième portage, ils se virent 
entourés d'iroquois qui se te­
naient a l affùt Le Huron fut 
le-premier capture Les deux 
Blancs, atteints de balles, s é- 
croulèrent sur le sol. Les bar­
bares se ruèrent sur eux et 
les achevèrent a coups de lia 
rhes. Puis les corps dépouillés 
furent précipités dans la rivie­
re Où’’ On n a jamais pu le 
savoir Les restes du Père Bu­
teux ne furent jamais retrou­
vés. Mais ils ont baptisé les 
eaux farouches du St Maurice " 

"Aux fondateurs rie 1 Eglise 
canadienne dont on cherche a 
obtenir la canonisation, il fau­
drait joindre le fondateur de 
I Eglise trifluvienne."
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Les service» interurbains de PROVINCIAL 
vous assurent le confort le plus moelleux 
aux heures qui vous conviennent le mieux 
... à des tarifs toujours raisonnables.

TROIS-RIVIÈRES-MONTREAL
13 départs par jour 

$2.95 aller; $5.35 aller-retour.
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d’avance, avec un prêt planàTerme
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VOTRE ROI DES BAS PRIX ENTRE QUEBEC ET MONTREAL TIENT SON ETABLISSEMENT OUVERT JUSQU’A 9 H. 30

ATTENDRE A NOEL?
IORANGER ElECTRIQUE-TV vous offre tous le» avantages pour acheter maintenant un cadeau Electrahama

• $150 D'ALLOCATION D’ECHANGE
TANT « 30 MOIS POUR PAYER « 
■près le* Fêtes.

LES PLUS BAS 
PAIEMENT EN I

PRIX « AUCUN COMP. 
rEVRIER 1004, soit un mois

LE ROI DES BAS PRIX 
VOUS FAIT DES CADEAUX ÿX .

J i«

ELiECTROHOME
RODOLPHE LORANGER, 

Prepriételrs.

1 AN DE GARANTIE 

SUR TOUTES LES PIECES 

CIRCUIT FIIE A LA MAIN

•st un produit follement fiable que Loranger Electrique TV n'hésite pas à offrir 

$1,000 à quiconque pourrait prouver qu'un stéréo et téléviseur Electrohome n'est pas 

un des meilleurs produits au monde.

le rai des bas prix est un 
membre actif du nouveau 
groupement des hommes 
d'affaires progressifs LA 
PLAZA FUSEY DU CAP ap­
pelé* à devenir une asso­
ciation dont les prix de 
vanta sent et seront teu- 
fovrs incomparables.

LORANGER ELECTRIQUE-TV
93-97, FUSEY CAP-DE-LA-MADELEINE FR. 5-8981 - FR. 5-8952 PLAZA FUSEY

• MEUBLEZ VOTNE MAISON DE LA CAVE AU GRENIER CHEZ LE ROI DES BAS PRIX EN MAURICIL

FUTURS MARIES
Quand vous achetés chez 
Lerangar ■ Intrigua vatra 
amaublamant c a m * I a t 
veus abtanat. l'atsuranca 
d'una qualité tugériaura 
at vous écenamisat jus­
qu'à »7t0 camparativa- 
mant » taut achat qua 
vaus paurrlas faire ail- 
laur». Vanat vaut an 
canvaincra.

Paul-Emlli LORANGER
GERANT DES VENTES 
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P>N** d'édific. muni­
cipal au Cap^U-la- 
Madelem.. prévoyant 
laf tondit»» mont de 
rk6*el de viM. et la 
candructian d'un 
paît» de pâlie, et d. 
pompier., selon loi

Au lui étage
■ureau du mail.
Haut. Fonctionnaire. : 

Gerant. Ingénieur GreHier

Au rei-de-chauttée

Moll d «ntré* 
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Les 3 projets coûteront $320,000 au Cap
Résurrection syndicale à Trois-Rivières

“Face à l’automatisation, il faut une 
formation générale plus poussée...”

4- * *

'f* f’ f f

' I rc vieux metier. clasM 
quev rlivparai.cenl rie nos jours 

iu.se rie l automatisation. 
I’ leurs travailleurs sont am- 

'nceriies » l àne rie 40 ou 
i . Sri ans, et souvent ils ne sa- 
\i nt rien faire ri autre L’on 

donc prévenir a tout prix 
utte éventualité en argueiant 
i formatiiin penérale asseï 
I t e qui permet rie s accli- 

i a une autre profession ou 
. .n autre metier, au besoin 

lean Marchand, président
s...... al rie 1: Confederation
i ’ Syndicats Nationaux (CSN I 
a i présenté que l'automatisa 
î n préoccupé un mouvement 
swulieai qui s occupe rie ses 
na mhres. M Man hand prenait 
ia parole, dimanche midi, a la 
salle Jacques Cartier du Cha 
teau rie Blois, a Tissue d un rii- 
m dans les cadres d'une jour- 
nu ri'eturies ries officiers lo­
is s de la C S N.

l e distingue orateur a cité 
r exemple 1 experenee faite 
ic . mment aux Ktats l ms a 
1 effet qu'il est techniquement 
pe ible de construire une au 
to Mobile sans qu un homme n y 
to he. Par ad'eurs. on peut 
fatuiquer au Japon des petits 
la i- transistors sans que Tin- 
fuvention huniain* ne soit ne 
ce aire En considérant ces 
I il faudra, dit il. que les 
travailleurs .'occupent riavan 
taçc de leurs interets

I e développement rie l'in- 
tliMne secondaire est plus un 
portant pour un pays que l ex 
pioitation ries richesses natu­
relles C'est tromper la popula 
t n rie dire qu un pays est ri­
che s'il a beaucoup rie riches 
ses naturelle' Il faut l'inrius- 
trie pour exploiter ces riches­
se- Prenons le ras de certai­
ne regions de l'Afrique parti­
culièrement riches en matière 
premiere mais qui sont sous 
h veloppees naice qu'il n'y a 
pas ri industries sur place pour 
<a transformation rie ces pro­
duits.

Par ailleurs, tous ceux qui 
'entent rie faire croire a la po 
P dation que I on peut corriger 
’nu. les problèmes ri un seul 
c up avec une formule simple 
emme le scpaiatisme, le Cre- 
Cu social, etc . mentent effron- 
' V' nt a la population Notre 
t ’le est rte mettre la popula­
tion en garde contre cela "Le 
conférencier a cependant tenu 
a préciser qu'il ne voulait pas 
Partir en gueire contre tel nu 
'cl parti, il s'er est pris plutôt 
* la politique rie réformes trop 
imiple rie ce» partis.

M Marchand est ri avis qu'un 
mouvement ouvrier tel que la 
CSN ne peu* être indifférent 
aux réformes de l'éducation 
Selon lui. le système actuel de 
l'éducation est un peu archaï­

que du fait qu i! n a pas tenu 
compte de revolution.

(Jean Marchancf
Originaire de Champlain, le 

conférencier ajoute qu il est 
heureux de la risurrection syn­
dicale a Trois Rivières )| se 
réjouit de cette renaissance, 
surtout dans une ville rie l im- 
portance rie la cite de Laviolet- 
te

L’hon. Hamel chez les Libéraux

“Les législations Lesage 
profondément humanitaires"

i

Grâce à des subventions 
se totalisant à $230,000

CAPDE-I.AMADRI.KINE — Trois importants 
projets, soit la construction d'un poste de police et de 
pompiers, l'agrandissement de l'hôtel de ville et la 
construction d'un reservoir d une capacité d'un mil­
lion de gallons d'eau potable représentant un coût glo­
bal estime a $550.000 ne coûteront en réalité aux con­
tribuables du Cap que S320 000 En effet les autorités 
du Cap-de-la-Madeleine ont regu l'assurance qu elles 
pourront bénéficier pleinement de la nouvelle loi de 
l'aide aux municipalités et de la loi des travaux d'hi­
ver. Cette contribution s'établirait donc a $230 000 
("est ce que S H le maire J -Réal Desrosiers annonce 
dans une declaration qu'il a faite aux journalistes a la 
suite d une récente rencontre a (Quebec avec les re- 
pre-entant-, du ministère de- Affaires Municipales En 
projet de reglement d'emnrunt sera présenté ce soir 
a la séance régulière du Conseil.

CA PLUS MODERNE 
AU COEUR DU QUEBEC

F0*°
Lithographi*
Typtirapki*

4000 Boul. Royal 
Trois-Rivières 
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“Vous ave; compris 1» rarar 
ten- profondement humanitai 
re ries legislations adoptees par 
le gouvernement Lesage 1.1 
cours rie ces trois années rie 
pouvoir, déclarait hier soir 
I honorable procureur général 
Rene Hamel. depute rie St Mau 
rire au cours du banquet de 
clôture du troisième congres 
du groupement liberal regio­
nal de la Mauricie "

“Je me suis renseieng sur vos 
travaux rie la journée et je 
constate qu'a l eturie des legis 
lation sur l'assurance hospita­
lisation. sur la loi d indemni­
sation des accidents d automo­
biles. vous ave/ saisi re carac­
tère humanitaire II est formi­
dable ce caractère Aujour- 
d'hui on n hésite plus a aller 
a l'hôpital parce que l'hispita- 
lisation ne crée plus d'inquie- 
turie. En faisant disparaître 
cette inquietude nous collabo­
rons d autant au rétablissement 
du malade La loi d’indemnisa­
tion nous met a l'abri des ir­
responsables financiers et mo­
raux en garantissant que les 
survivants d un accident grave 
demeurent dépourvu de tou­
tes ressources La nationalisa­
tion de l'électricité a uussi 
son caractère humanitaire en 
permettant le développement 
rapide et rationnel de notre 
province Et ce n est pas fini, 
la prochaine session nous ap­
portera une législation scolai­
re nouvelle qui revalorisera 
1 éducation.’’

•'Tout cela, disait il. ne s est 
pas fait sans heurt, car I adop­
tion de ces législations ne con 
venaient pas toujours aux as 
sureuis par exemples, aux fi 
naru iers. même a des intérêts 
que l'on dit legitime Mais grâ- 
ee à la sagesse, au sens com­
mun et la vision de M Lesage, 
nous avons réussi à garder la 
confiance de la population; 
confiance qui s'est manifestée 
non seulement au cours des é- 
lections. mais encore lors de la 
vente des obligations du gou 
vernement provincial L'achat 
de ces obligations par la po­
pulation. $176,000.000 dépassa 
les espérances les plus optimi-- 
tes (’est une preuve irrefuta­
ble dont jouit M. Lesage '

tiisant que si l'association de 
son comte n e-t pas toujours 
spectaculaire elle est caracté­
rise» par l'unitc rie ses mem- 
h/res et il incita les autres as 
soeiations a tendre vers cotte 
meme unite qui est selon lui 
le seul gage rie sucres II cil- 
-ail encore que certains amis 
donnent une impression rie las 
siturie ou il» s attachent trop a 
considérer les hobos dont per­
sonne n'est dépourvu 11 rirman 
rie de regarder plus vers les 
realisations et d en faire la 
propagande comme e e«t 1 un

(Photo Le Nouvelliste >
UN GROUPE DE DIRIGEANTS C.S N. discutent ovec M Jeon Morchond, président 
C.S N. (a I extrême droite), lors de l’importante |Ournee d eludes de cet organisme syn­
dical, tenue dimanche, ou Chôteou de Biois. On reconnaît: MM. Emilien TeMier, agent 
d affaires C S.N., Jean-Claude iefebvre, président du Conseil central de Trois-Rivteres, 
Philippe Girard, directeur des re'ations intersyndicales (C.S.N , Pierre Vodeboncoeur.

ries buts importants de la Fé­
dération
(Voir l.es législations page 15) conseiller technique et jurid'pue a la C.S.N., et Jacques Dion, treso-ier (C S N .

L’autoroute est réclamée au congrès 
du Groupement libéral de la Mauricie

Par Pitrrc L.-DESAULNIERS

M Miville Ixsage de I»uiseville a demandé au 
troisième congres libéral regional d’appuyer auprès 
du gouvernement les elforts et les démarches de­
puis quelques temps entreprises par les Chambres de 
Commerce. Me Lesage parlait de la section Montreal- 
Trois-Riviéres.

M André Massicotte de Ste-Anne de la Pérade en 
secondant la proposition a demande que la resolution 
parle de Montreal a Québec, amendement que ras­
semblée accepta Cette resolution sera adressée au 
ministre de la Voirie Provinciale.

M. Jean-Paul Lévesque 
est élu président

M .Tran Paul î.ovcsqur du quel participaient dr à TOP 
C'ap dr la Madeleine a été du militant- libera i\ M I.evpv 
president du Groupement libe qu» succède a M Alfred Kla- 
ral regional de la Mauricie au geol.
cours de son troisième congrès Vu cour* de l'après midi, les 
tenu. hier, a l'Kcole l Assomp- congressistes ont travaille en 
tion du Cap de la Madeleine au- comités, ces comités portaient

1rs titres suivants Loi du fond 
d indemnisation, présidé par 
M H -Jules Biron. Loi de l*As 
surance - hospitalisation, pie 
side par le Dr Avellin Dal 
<«irt. Resolution- preside par 
le notaire K Belanger. Orga­
nisation politique, preside par 
M Alfred Flageol et Mlle Li­
se Bacon.

Le nouvel exécutif sc compo­
se outre M Lévesque de 
MM Maurice St-Louis Troi> 
Rivières. Jacques Dupont. 
Champlain. Jean-Louis Mon 
grain. Laviolettr Dr Avellin 
Dalcourt. Maskinongé. notai­
re Emile Belancer St Mauri­
ce vice president et M Ed­
gar Groleau, secretaire tréso­
rier.

Résolutions

Vne des principales résolu­
tions e-t pour sûr. le droit de 
vote au scolaire Mme Conrad 
Janvier secondée par M Roger 
Falardeau ont reclame que les 
commissions scolaires de Trois- 
Rivieres, du Capde-la Madelei­
ne et toutes les autres com­

mission» scolaires regie* par 
un bill special amendent leur 
constitution de façon a accor­
der le droit de vote aux pa 

‘?t non proprietaire» con­
formement au code -colairc 
Cependant cette resolution na 
pas obtenu 1 unanimité.

Protestation contre l'usage 

irrespectueux du drapeau

Après discussion TAssocia 
tion liberale régionale a adop­
te sur division, une resolution 
de protestation contre l’usage 
irrespectueux du drapeau de 
la province de Québec sur les 
bouteilles de biere et sur les 
caisses d emballage de ce- bou­
teilles ou dan- tout autre gen 
re de commerce.

Concernant la loi de la Re­
gie des \lcool- I a-semblee 
propose a I unanimité qu elle 
soit amendée pour y lire l^oo 
âme» au lieu de 2000 âmes en 
ce qui concerne la juridiction 
pour accorder des licences d e- 
picene.

Amelioration de* route»

Plusieurs resolutions venant 
d un peu partout dans la re 
g ion ont rte soumises en vue 
de voir améliorer certaines 
routes on a reclame le para 
chevement et le pavage de la 
route entre St-Adelphe et St 
Stani-la* le pavage de la rou 
te entre St Joseph et Mekmac 
en ap|H»rtant une modification 
pour faire disparaitre une pen 
te raide la réfection de la 
route I9A entre Ste Anne de la 
Fcrade et St Prosper.

I hospitalisation

M A Jacob de Troi- Rivie 
res a propose que soit adoptée 
dans 1rs hôpitaux une formule 
afin que le patient a -a sortie 
de rétablissement soit rrn-n 
gne sommairement sur le coût 
de* -ervicc* dont il a brnefi 

(Photo Le Nouvelliste) cir Par ailleur- Mme G Ha 
TROISIEME CONGRES du groupement liberal regional de la Mauricie A I issue du ban- rnel a reclame que les services
ouet de ctSlure nou» retrouvoni M Jean Paul levesque. nouveau previden* du grau exterm -offert» |'»i l »'“iir*n(e 
que ur , i . j « « i.» r ho - pi t a 11 * a t ion soient augmenpement regional. M Jeon Paul Matte depute de Champlom a la Chambre des Com j. f rnf:n | jissrmblre a a

.-nunes, Mlle lise Bacon, présidente reg'ono e des Femme» liberale», I honorable pro- (j0pte une resolution de félicita
cureur general René Homel et S H le moue Real Devroner». ,Vmr * Je»n P«ul pige 15'

\ I

Voici le texte du communi 
que du maire Desrosicrs a ce 
suiet

"Les membres du Conseil de 
ville du Cap dr la Madeleine se 
-ont rendus a Quebec, jeudi a- 
fin de rencontrer le- autorités 
du Ministère de» Affaires mu 
nicipalcs au suiet de la con» 
truction éventuelle d'un po-tc 
de police et pompier* de l’a 
crandisvcment de l'hôtel de vil 
le et de la construction d un 
resenmr de 1 million de gai 
Ions d eau potable.

“Leur demande a été bien 
accueillie et le Maire et le­
eches ms présent» ont reçu l as 
surance que la ville du Cap de­
là Madeleine pourra bénéficier 
pleinement de la nouvelle Ifi 
d aide aux municipalités en 
plus de Laide qu'apporte pre 
>entement la loi des tra\aux 
d'hiver Ces deux lois existent

en Mie d»’ stimuler 1 économie 
generale de la province et du 
pa>s. et d'enrayer le plus po» 
sihle le chômage Ce qui si­
gnifie qu'en executant les tra­
vaux prevus dan* le reglement 
qui sera p1» sente à la séance 
de ce soir lequel Tenement se­
ra de l'ordre d environ $ô50.- 
000 la Cité du Cap-de la Made, 
leinr tou. hera en subvention» 
des deux sources précitées la 
somme d environ $230.000 II 
en coûtera donc aux contribua- 

de
n

des troi« importants item con­
tenus dans le dit reglement.

Cette somme sera rembour­
sable en ,*10 ans ou plus au 
taux d'intérêt de ia Banque du 
Canada qui est actuellement 
de 5 c Cette autre disposi­
tion fait egalement partie d# 
la nouvelle loi de Laide aux 
municipalités "

Véhicule démantibulé trouvé par hasard

Un nouveau réseau de receleurs 
d'autos volées est-il à l'oeuvre 1

S

T.a carrowenc d'une au­
tomobile \olee récemment 
a Montreal a ete retrou­
vée par un pur haxard sa­
medi après midi dans les 
bois. au. sud du bnulc\ard 
Raymond, a Trois-Riviè­
res.

Un citoyen de notre vil­
le. qui se baladait en fo­
rêt. a découvert une \oi- 
ture de modelés Chevro 
lot Impala 1963 dont 1rs 
roues, les plaques-matricu­
les. la transmission et di­
verses pieces mélaniques 
axaient rte enlrveos.

Serait-ie la 1 oeuvre d'un 
nouveau reseau qui recèle 
I c s automobiles volées 
pour les revendre ensuite 
en pieces détachées " Nul 
ne le sait pour le moment. 
Une vaste enquête a ete 
entreprise par la Sûreté 
municipale, sous la direc­
tion du capitame-detective 
Elmo Beaubien, afin de re­
tracer les auteurs du \ol

M Beaubien sr-t per­
sonnellement rendu sur 
les lieux ou la voiture a rte 
decouverte. Il a ordonne 
que I on remorque l'auto­
mobile au poste de police 
\o 1 Pour ce fait il a fal­
lu installer quatre pneus 
au véhiculé démantibulé

I.e lieutenant Antonio 
Martineau et les agents 
Yvon Ix-febire et Andre 
Bisadlon du po-te de poli­
ce de la rue Royale ont 
procédé aux constatations 
d usage.

Une embardée 
spectaculaire

I n automobiliste ri<- Sfr Mar 
thr du C u rie la Madeleine M 
Raynx 1 Paul s’est lire sans 
trop rie mal d'un acrident oui 
«lirait pu lui coûter la Me. tTii 
et sev pas.a^ei. icrs 3 h 35, 
dans la nuit rie samedi à di­
manche

I accident » est produit à Reri 
Mills a une intersection en 
• T" Le véhiculé de la yjeti 
nu a pa se tout droit et a bi-
\ on t n nomeau page 15)
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